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« Laus Tibi Christe » ! Louange à Toi, Seigneur Jésus ! 
 

Oui, louange à Toi Seigneur de permettre, comme l’a exprimé Benoît XVI, que la Parole de Dieu ne soit pas 
seulement audible, qu’elle ne possède pas seulement une voix, mais que maintenant elle ait un visage, qu’en 
conséquence nous pouvons voir : toi, Jésus de Nazareth…1en qui s’accomplissent les Saintes Ecritures ! 
 

Si comme l’a dit Saint Jérôme, « ignorer les Écritures, c’est ignorer le Christ », ignorer le Christ ce serait ignorer 
également les Écritures…  
Or comme nous n’ignorons pas Jésus et ne voulons évidemment pas l’ignorer, voilà pourquoi c’est une grande 
grâce que de pouvoir lire la Bible et d’entendre ainsi régulièrement des passages de la Ste Écriture… 
Voilà pourquoi c’est avec joie et reconnaissance que nous répondons, avec la liturgie, à la fin de la 1ère et 2ème 
lecture : Deo gratias ! « Nous rendons grâce à Dieu » et à la fin de l’Évangile « Laus tibi Christe » « Louange à toi 
Seigneur Jésus ! 
 

Comme l’avait expliqué Benoit XVI, citant le dernier Concile Vatican II : La Liturgie « est vraiment le lieu privilégié 
où Dieu nous parle dans notre vie actuelle, où il parle aujourd’hui à son peuple qui écoute et qui répond. Chaque 
action liturgique est par nature nourrie par les Saintes Écritures.  
… dans la célébration de la liturgie, la Sainte Écriture est de la plus grande importance. C’est d’elle que sont tirés 
les textes qui sont lus et qui sont expliqués dans l’homélie, ainsi que les psaumes qui sont chantés, et c’est sous son 
inspiration et sous son impulsion que les prières, les oraisons et les hymnes liturgiques ont pris naissance et c’est 
d’elle que les actions et les symboles reçoivent leur signification ». 
Mieux encore, on doit dire que c’est le Christ lui-même qui « est là présent dans sa parole, puisque lui-même parle 
pendant que sont lues dans l’Église les Saintes Écritures.  
En effet, « la célébration liturgique devient elle-même une proclamation continue, pleine et efficace de la Parole de 
Dieu.  
C’est pourquoi, la Parole de Dieu, assidûment proclamée dans la liturgie est toujours vivante et efficace par la 
puissance de l’Esprit Saint, et manifeste l’amour agissant du Père qui ne cesse jamais d’agir pour tous les hommes 
».  
L’Église a toujours été consciente que durant l’action liturgique, la Parole de Dieu est accompagnée par l’action 
intime de l’Esprit Saint qui la rend efficace dans les cœurs des fidèles.2 
 

Puisse-t-elle effectivement « être efficace » en nos cœurs aujourd’hui et toujours ! 
Comme la 2ème lecture l’a été pour Ste Thérèse de Lisieux qui a découvert que dans le Cœur de l’Église, sa Mère, 
elle serait l’AMOUR… qu’ainsi elle serait tout… qu’ainsi son rêve serait réalisé !3 
 

Comme nous l’entendions dans la 1ère lecture, nous comprenons la réaction du peuple d’Israël lorsqu’il put à 
nouveau entendre la loi de Moïse proclamée solennellement par Esdras. 
Ils en avaient été privés en raison de son exil à Babylone…  
Si bien que tout le peuple, levant les mains, répondit : « Amen ! Amen ! ». Puis ils s’inclinèrent et se prosternèrent 
devant le Seigneur, le visage contre terre… et ils pleuraient tous en entendant les paroles de la Loi. Larmes de joie 
mais aussi de douleur car ils prirent alors conscience de leurs péchés. 
 

C’est d’ailleurs ce qu’exprime cette prière que le prêtre fait à voix basse en embrassant l’évangéliaire après la 
proclamation de l’Évangile : 
Per evangélica dicta deleántur nostra delícta » (Que par ces paroles d'évangile nos fautes soient effacées). 
Comme l’a expliqué le Cardinal Vanhoye « écouter la parole de Dieu est une chose magnifique. En elle, c’est Dieu 
qui nous parle, qui prend l’initiative de se tourner vers nous et d’établir contact avec nous. Lorsque nous lisons la 

 
1 Exhortation apostolique Dei Verbum N° 12. 
2 Idem n° 52 
3 lettre à Sr Marie du Sacré-Coeur (1896) (Ms B, 2v-3v) 



Bible, nous devons penser qu’elle contient la parole de Dieu qui établit un contact personnel, profond et 
réconfortant entre l’homme et son Créateur ».4 
« Accueillez la parole de Dieu pour ce qu’elle est réellement, non pas une parole d’hommes, mais la parole de Dieu 
qui est à l’œuvre en vous, les croyants », disait récemment un verset alléluiatique d’une messe en semaine, 
reprenant un passage de la 1ère lettre de St Paul aux Thessaloniciens.5 
 

Chers frères et sœurs, 
 

Le Père Jozo Zovko a rapporté qu’un jour la Très Sainte Vierge Marie est apparue à Medjugorie toute en pleurs en 
disant 6: 
« Chers enfants.  
Vous avez perdu la Parole de Dieu, vous avez oublié la Bible. Retrouvez la Bible dans vos familles ».  
 

Et ce prêtre franciscain qui a connu la guerre dans son pays, d’ajouter : 
« J’ai vu beaucoup de mère pleurer la mort d’un enfant mais jamais je n’ai vu un chagrin comme celui de la Gospa 
lorsqu’elle dit « vous avez oublié la Bible ».  
 

Et de commenter ensuite : 
La Vierge n’a pas dit de chercher dans les bibliothèques, dans les librairies, à l’école, non elle a dit : retrouvez là 
dans les familles, dans la famille chrétienne fréquemment. 
Quelle place à la Bible dans nos familles ? dans nos vies ? Quel temps accordons-nous à la lecture et à la méditation 
de la Ste Écriture ? 
Il arrive - explique-t-il - de faire une erreur : ne pas reconnaître la véritable importance de la Bible, la lire de façon 
superficielle et la mettre de côté ; dire : je l’ai déjà lu, je sais déjà de quoi elle parle.  
Nous pouvons faire l’erreur de penser que nous avons déjà étudié suffisamment la Bible, que nous en connaissons 
son genre littéraire, et que nous le plaçons au même niveau que la littérature extra biblique. 
 

C’est d’ailleurs ce qui fait que parmi tous les textes qui ont rapporté ce qu’a fait Jésus, non seulement saint Luc a 
pris soin, après avoir recueilli avec précision des informations concernant tout ce qui s’est passé depuis le début, a 
décidé d’écrire un exposé suivi, afin que nous nous rendions bien compte de la solidité des enseignements que nous 
avons entendus mais que l’Église guidée par l’Esprit Saint n’a retenu que son récit et celui des 4 autres Évangiles 
comme faisant partie de la Ste Écriture. 
 

Comme l’a affirmé le Concile Vatican II  
Les réalités divinement révélées, que contiennent et présentent les livres de la Sainte Écriture, y ont été consignées 
sous l’inspiration de l’Esprit Saint… rédigés sous l’inspiration de l’Esprit Saint, ils ont Dieu pour auteur et ont été 
transmis comme tels à l’Église elle-même.  
Pour composer ces livres sacrés, Dieu a choisi des hommes auxquels il a eu recours dans le plein usage de leurs 
facultés et de leurs moyens, pour que, lui-même agissant en eux et par eux, ils missent par écrit, en vrais auteurs, 
tout ce qui était conforme à son désir, et cela seulement.7 
 

Oui, « La Bible est un livre incomparable, le seul livre incomparable, c’est la parole de Dieu répandu. La lettre de 
Dieu écrite aux hommes. »8 
 

« Oublier la Bible c’est mettre Jésus de côté, le mépriser, c’est aussi laisser notre conscience être imbibée d’autres 
paroles qui ne nous donnent pas la vie divine, et qui, trop souvent, nous empoisonnent. Celui qui absorbe la Parole 
de vie, s’enrichit « d’anticorps », qui sauront rejeter les paroles de mort que nous faux dieux hyper médiatisés 
fabriquent à l’encontre de l’âme humaine »9. 
 

 
4 Albert Vanhoye, lectures bibliques des dimanches Année C. Editions Artège 2009, p° 193 
5 1 Th, II, 13 
6 Père Joso Zovko o.f.m Voici ta mère. 
7 Constitution « Dei Verbum » n° 11 
8 Père Joso Zovko o.f.m Voici ta mère. 
9 L’enfant caché de Medjugorie Sœur Emmanuel Maillard, Ma Bible en feu p°320 sq. Edition des béatitudes. 2006 



En réalité, le monde a soif de vérité et de pouvoir entrer en dialogue avec Dieu par les Saintes Écritures et le Christ, 
ce qui explique le rayonnement de Jésus constaté dans toute la région de Galilée et le fait que tout le monde faisait 
son éloge. 
 

C’est ce qui fait que la Bible a été diffusée à plus de cinq milliards d’exemplaires et continu d’être en tête des livres 
les plus vendus et lus. Cela, sans compter tous les ouvrages qui la diffusent également en partie. 
Nous pouvons penser par exemple au Père Werenfried van Straaten (1913-2003) qui a fondé L’Aide à l’Église en 
Détresse et qui, constant que « les enfants ont besoin de quelque chose comme une Bible pour les enfants pour que 
l’image de Jésus prenne vie dans leurs cœurs » et que « beaucoup d’enfants sont tellement pauvres qu’ils ne 
peuvent même pas se permettre d’acheter un livre » eut l’idée de publier « Dieu parle à ses enfants » un petit livre 
illustré divisé en 99 courts chapitres rédigés dans un langage adapté aux enfants contenant les principaux textes 
de l’Ancien et du Nouveau Testament.  
En mai 2007, Benoît XVI a distribué le dix millionième exemplaire en version portugaise.  
Depuis sa parution, plus de 51 millions d’exemplaires ont été distribués dans 189 langues sur tous les continents. 
Dans de nombreuses familles des régions pauvres du monde, la Bible pour les enfants est le seul livre qu’elles 
possèdent, rapporte l’AED. 
 

Mais nous savons aussi que le fait que la Ste Écriture conduise immanquablement au Christ, fait aussi que 
malheureusement elle est interdite dans les pays de forte persécution chrétienne10 : 
 

- Ainsi en Corée du Nord, en posséder une, conduit à l’emprisonnement, la torture et la mort et cette peine peut 
être infligée aux membres de 3 générations de la famille de la personne jugée coupable. 
 

- En Ouzbékistan : les autorités gardent en détention toute personne possédant une bible, pour le motif de « 
détention et stockage de matériel extrémiste en vue d’une distribution prochaine » 
 

- Au Maroc il est interdit d’importer ou de posséder une bible traduite en arabe dans ce pays.     
 

- Aux Maldives, l’importation de la Bible est également interdite et il n’y a actuellement aucune traduction 
complète de la Bible en Dhivehi, la langue officielle de cette petite nation tropicale. 
 

- En Iran, en juin dernier, un chrétien arménien a été condamné à10 ans de prison pour prosélytisme pour avoir 
été trouvé avec plusieurs exemplaires de la Bible dans ses affaires. 
 

- Et l’on peut encore ajouter la Lybie, le Soudan, la Somalie… 
 

N’oublions pas non plus ces décennies où cela fut interdit dans les pays de l’Est. 
 

Sœur Emmanuel de Medjugorie rapporte que dans ces régions d’Herzégovine, le régime communiste voyait d’un 
très mauvais œil la présence de la Bible dans les familles. Pour ces croyants croates posséder une bible signifiait 
détenir un trésor sans prix, mais un trésor caché. En effet, la persécution était si sévère que la plupart des familles 
enterraient leur bible. Une ou plusieurs fois par an, en grand secret, elle prenait le risque de l’extraire de sa cachette 
et d’en lire quelques passages avec vénération. Parfois celui qui savait lire et écrire recopiait quelques versets à la 
sauvette pour se nourrir de longs mois.  
Un jour, les autorités ont demandé à ceux qui possédaient une bible de l’apporter. Ceux qui s’y refusèrent risquaient 
la prison en cas de découverte. Les autres furent amenés à pleurer leurs Bibles, qui furent brûlés sur les places 
publiques au son des blasphèmes hurlés par les miliciens.  
Il restait au peuple des croyants l’écoute de la Parole pendant la messe du dimanche avec, et c’est ce qui les a 
sauvés, ces longues homélies des franciscains qui savait distiller cette parole vivante aux courageux qui venait à la 
messe.  
Quant à ceux qui eurent l’audace de détenir une Bible malgré l’interdiction, ils voyaient ce trésor caché comme la 
richesse des richesses, un lien personnel entre leur famille et les choses de Dieu, un héritage, c’est ce qui leur 
permettait de durer dans l’espérance.11 
 

 
10 Informations données par l’Aide à l’Eglise en détresse, les sites Aleteia et Info chrétienne. 
11 L’enfant caché de Medjugorie Sœur Emmanuel Maillard, Ma Bible en feu p°320 sq. Edition des béatitudes2006 



La Ste Écriture : un trésor permettant de durer dans l’Espérance … 
 

Pour cette année jubilaire axée particulièrement sur la vertu d’Espérance, nous avons certainement en ce 
Dimanche un appel à entendre… 
 

D’ailleurs, Jésus lui-même, en commentant un passage du livre d’Isaïe, a déclaré qu’aujourd’hui s’accomplissait ce 
passage de l’Écriture qui annonce une année favorable accordée par le Seigneur où la Bonne Nouvelle sera 
annoncée aux pauvres, où seront libérés les captifs, où les aveugles retrouveront la vue et où les opprimés seront 
remis en liberté, ce qui est la description d’une année jubilaire ! 
 

Oui, comme les Pères de l’Église nous en ont donné le sens, 
- Que cette année permette que la Bonne Nouvelle du salut rendu possible par le Christ soit annoncée à tous les 
affamés de vérité 
- Que les âmes soient libérées des chaînes du péché ici-bas et des peines du purgatoire pour celles qui y sont ! 
- Que la lumière de la foi brille et fasse cesser toute cécité spirituelle ! 
- Que tous, nous goutions la liberté des enfants de Dieu et profitions pleinement de cette année de grâce ! 
 

Et que Notre Dame qui fut heureuse d’avoir « cru à l’accomplissement des paroles qui lui furent dites de la part du 
Seigneur » nous obtienne la joie jubilaire de croire nous aussi dans l’importance de la Parole de Dieu ainsi que la 
joie d’accueillir de tout notre cœur son Fils, la Parole de Dieu qui a pris un visage pour nous sauver. 
 

Amen ! 
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Prions pour la sainte Église de Dieu. 
Demandons au Seigneur d’aider ses membres  
à puiser l’Espérance  
dans le trésor de la Sainte Écriture 
afin d’être des témoins joyeux des bienfaits  
que, dans sa Providence,  
Il a prévu de donner aux âmes  
au long de cette année jubilaire. 
 
 
 
 
Prions pour tous ceux qui ont en charge le bien commun des pays. 
Demandons au Seigneur de les aider  
à puiser dans la Loi des 10 commandements  
et dans l’enseignement des Saintes Écritures transmis par l’Église, 
les lumières nécessaires  
pour exercer leur mission  
de façon juste et bonne. 
 
 
 
Prions pour tous nos malades. 
Supplions le Seigneur de les aider à trouver,  
En Lui, dans l’Évangile et les Saintes Écritures 
des raisons de croire et d’espérer.  
 
 
  
Prions enfin le Seigneur les uns pour les autres. 
Rendant grâce au Seigneur  
d’être « la Parole de Dieu qui a pris un visage » 
demandons Lui de nous aider  
à donner dans nos vies 
toute la place qui convient aux Saintes Écritures. 
Prions pour que la Bible  
puisse continuer d’être diffusée  
dans le monde entier, 
sans entrave. 


